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" ELONGATION des adduc-
teurs droits " pour Neymaret " contusion de l'épaule
droite " pour KylianMbappé : le PSG a dévoilé,hier, un diagnostic quilaisse en suspens la parti-cipation de ses deux starsau choc de Ligue deschampions contre Liver-pool dans une semaine." Une période de 48h de
soins sera observée afin de
juger l'évolution clinique ",écrit le club qui devraitdonc au moins ménagerses deux vedettes samedicontre Toulouse en cham-pionnat, en tentant de lesremettre sur pied pour laréception des "Reds". Lessupporters parisiens vonttrembler dans les heuresqui viennent, alors que lasituation de leur club, troi-sième (avec 5 points) deson groupe derrière Na-

ples et Liverpool (6points), est déjà délicateau classement. Un peuplus tôt, Neymar s'étaitvoulu rassurant dans unmessage sur Instagram. "
Merci à tous ceux qui m'ont
envoyé des messages me
souhaitant un prompt réta-
blissement, je pense qu'il
n'y a rien de grave ", a po-sitivé le Brésilien.Mardi soir, en moins d'uneheure, le club parisien a vusa paire offensive en or(achetée 400 millionsd'euros en cumulé) s'ef-fondrer sur la pelouse deMilton Keynes, en Angle-terre, et de Saint-Denis oùle Brésil et la France af-frontaient respectivementle Cameroun et l'Uruguay.Le N°10 de la Seleçao aquitté les siens huit mi-nutes après le coup d'en-voi en se tenantl'adducteur droit, après untir lointain et puissant. " Il
est sorti gêné à l'aine droite
(...) mais a priori ce n'est
pas une blessure impor-
tante ", a déclaré le méde-cin des Auriverde Rodrigo

Lasmar à la télévision bré-silienne. Mbappé est sortiquant à lui après unedemi-heure de jeu en gri-maçant de douleur, lamain posée sur son épauledroite abîmée par unemauvaise chute.
CHOC "ASSEZ IMPOR-
TANT". Le doute est doncégalement de mise mêmesi, là aussi, les premièresnouvelles livrées mardisoir par Didier Des-champs, ainsi que l'atti-

tude du joueur revenu surle banc de touche avec lesourire, incitaient à l'opti-misme. "Il avait une dou-
leur à l'épaule suite à sa
chute (...) mais il n'y a pas
d'inquiétude particulière",selon le sélectionneur desBleus. Il y a eu un choc"assez important" maispas, semble-t-il, "de tor-sion ou autre", a-t-il pré-cisé.Interrogé par le quotidienL'Équipe, l'ancien médecin

de l'équipe de France et duPSG Alain Simon a détailléles deux options possibles,la meilleure et la pire. "Si
c'est une contusion de
stade 1, c'est une question
de jours, pas de soucis, il
pourra jouer face à Liver-
pool. Si c'est un stade 2, ce
sera très difficile parce qu'il
aura de fortes douleurs lors
des courses", a-t-il dé-crypté. En cas de doubleforfait mercredi pourl'avant-dernier match despoules de C1, le PSG seraitprivé d'une doublette quia inscrit 5 des 11 buts pa-risiens en Ligue des cham-pions cette saison, et quicumule 21 réalisations enchampionnat.
LES SOLUTIONS DRAX-
LER ET DI MARIA. Le scé-nario serait terrible pourThomas Tuchel alors queson équipe n'a plus le droità l'erreur en C1, le princi-pal objectif des proprié-taires qataris. L'entraîneurallemand, s'il devait êtreprivé de Neymar et/ouMbappé, alignerait proba-blement les ailiers Angel

Di Maria et Julian Draxler,autour de l'habituel avant-centre Edinson Cavani. DiMaria s'est offert un trèsbon début de saisonjusqu'ici en sauvant le PSGcontre Naples (2-2) dansles arrêts de jeu. Lors de saprolongation, fin octobre,de contrat jusqu'en 2021,l'Argentin a d'ailleurs in-sisté sur la "confiance" quelui accordait "le nouvel en-traîneur".Plus inconstant, l'Alle-mand Julian Draxler estégalement dans unebonne période, mais il saitque "la concurrence est fé-
roce avec Mbappé et Ney-
mar, deux des meilleurs
joueurs du monde", disait-il il y a quelques semaines.Mais si les deux stars nesont pas là... Paris garde letraumatisme de la saisondernière avec la grosseblessure au pied droit deNeymar qui l'avait empê-ché de disputer le 8e de fi-nale retour de Ligue deschampions perdu contre leReal Madrid (2-1) le 6mars.

Le club dans le flou avant Liverpool 
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L ' I N T E RNAT I ONA LBoard, garant des règlesdu jeu dans le football, vase pencher, ce jeudi, à Glas-gow sur une clarificationdes règles de la faute demain, souvent à l'originede débats interminables.

Penalty ou non ? Mouve-ment ou non du bras ?Pour essayer de mettre finaux polémiques, l'Interna-tional Football AssociationBoard (IFAB) a déjà défri-ché le terrain lors d'uneréunion préparatoire d'uncomité technique, débutnovembre à Londres. Cejeudi à Glasgow, lors de saréunion annuelle, le Boarddevrait clarifier la règle dela faute de main en suppri-

mant le mot "délibéré-ment". La loi 12 relativeaux "fautes et incorrec-tions" prévoit de sanction-ner d'un coup franc (oud'un penalty) le fait de tou-cher "délibérément le bal-lon de la main". Le Boardpourrait à la place intro-duire la notion de "posi-tion pas naturelle" du brasau moment du contactavec le ballon, selon unesource proche du Board.

Un bilan de l'utilisation del'Assistance vidéo à l'arbi-trage (VAR) devrait égale-ment être présenté,notamment à la lumière del'utilisation de la VAR lorsdu Mondial-2018 en Rus-sie. Utilisée ou testée dansdifférents championnats etcompétitions dans lemonde entier, la VAR de-vrait notamment être in-troduite la saisonprochaine en Premier

League anglaise. L'autori-sation doit être formelle-ment demandée à la Fifa etl'IFAB alors que la VAR estactuellement testée surcertains matches de Couped'Angleterre et de Coupede la Ligue. L'IFAB est l'instance quiexamine et déterminel'évolution et les modifica-tions des règles du jeu dufootball. Elle est composéede représentants de la Fifa

et des quatre fédérationsbritanniques pionnièresdu football : les fédérationsanglaise, écossaise, gal-loise et nord-irlandaise. Ladernière réunion du co-mité technique du Board,le 6 novembre à Londres,destiné à réfléchir à l'évo-lution des règles de lafaute de main, était prési-dée par Ian Maxwell, direc-teur général de laFédération écossaise.

La clarification de la faute de main au menu
Football/Lois du jeu
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SOUS pression depuis les ré-vélations des Football Leaks,le procureur fédéral suisseMichael Lauber a justifié,hier, le bien-fondé de sesrencontres avec Gianni In-fantino, président de la Fifa," normales dans ce type de
dossiers complexes ". " Ce type de rencontres avec
les parties plaignantes est
normal et régulier, notam-
ment dans les affaires com-
plexes ", s'est défendu M.Lauber qui supervise depuisseptembre 2015 les nom-breuses enquêtes ouvertesaprès le déclenchement duvaste scandale de corrup-tion à la Fifa. Le procureurgénéral a convoqué, hiermatin, à Berne, une confé-rence de presse afin de réa-gir aux critiques survenuesaprès la découverte de liensprivilégiés entre l'appareiljudiciaire helvétique et laFIFA, révélés par les "Foot-ball Leaks". Deux rencontresinformelles et secrètes auprintemps 2016 ont été ré-

vélées par les FootballLeaks, entre M. Lauber etGianni Infantino, peu aprèsl'élection du second à la pré-sidence de la Fifa. Selon lesFootball Leaks, M. Infantinoentretenait également desliens étroits avec un procu-reur du Haut-Valais, RinaldoArnold, à qui il avait offertdes places pour desmatches. Le Ministère public (MPC) "
a rendu publiques, pour la
transparence, les deux ren-
contres " avec M. Infantino, aexpliqué M. Lauber. M. In-fantino avait obtenu ces ren-dez-vous avec M. Lauberalors que son nom avait étécité dans les Panama Papers.Alors secrétaire général del'UEFA, il avait accordé, dansdes circonstances apparem-ment favorables, un contratde droits marketing à unesociété privée. Ces révéla-tions des Panama Papersavaient entraîné une perqui-sition au siège de l'UEFA. Iln'y a "pas de lien entre la per-
quisition à l'UEFA et les deux
rencontres" avec Infantino, aencore assuré Lauber. Dansle même temps, le chef del'autorité de surveillance du

parquet suisse a révélé, hierqu'il examinait le bien-fondéde ces deux rencontres,niant toutefois l'ouvertured'une "enquête"."Le procureur fédéral Mi-
chael Lauber n'est pas sous
enquête", a affirmé NiklausOberholzer, président del'autorité de surveillance duMPC (AS-MPC), dans un e-mail à l'AFP. " Dans le cadre
de ses activités de contrôle
habituelles, (l'AS-MPC) exa-
mine également, entre au-
tres, les réunions du
procureur général avec le
président de la Fifa et fera un

rapport en temps utile ", a-t-il ajouté. Interrogé sur uneéventuelle enquête adminis-trative à son encontre, M.Lauber a indiqué " ne pas
être au courant, si c'était le
cas ". Il a précisé qu'il avaitrencontré l'Autorité de sur-veillance pour la tenir infor-mée, comme il le faitrégulièrement.Les six membres de cette au-torité de surveillance sontchargés de veiller à la bonnemarche des enquêtes me-nées par le MPC. Illustrationdes relations parfois compli-quées entre la justice suisse

et le monde du football, l'undes membres de cette auto-rité de surveillance du MPC,l'avocat suisse Cornel Bor-bély, a annoncé sa démis-sion en début de semaine.Ancien patron de la chambred'instruction de la Commis-sion d'éthique de la Fifa, M.Borbély a quitté l'autorité desurveillance car, il devait "
constamment se récuser en
raison de ses activités profes-
sionnelles passées " et nevoulait pas entraver les en-quêtes en cours liées aufootball. Autre membre duMPC visé, son porte-paroleAndré Marty, dont les "agis-sements" ont été préjudicia-bles à Michel Platini, estimeson avocat Vincent Solari.Me Solari a confirmé hier àl'AFP, avoir adressé à l'auto-rité de surveillance du MPCune plainte administrative,visant à la "dénonciation"des "agissements de M.André Marty en relationavec la procédure dans la-quelle M. Platini avait été en-tendu en 2015". MichelPlatini a été entendu commetémoin assisté dans la pro-cédure pénale ouvertecontre Sepp Blatter à la suite

du paiement controversé de2 millions de francs suisses(1,76 M EUR) reçus de Blat-ter. Les deux hommes ontensuite été suspendus par lajustice sportive, privant Pla-tini, ex-patron de l'UEFA,d'une candidature à la prési-dence de la Fifa. Depuis mai 2015 et l'arres-tation de hauts cadres dufootball mondial à Zurich àl'initiative de la justice amé-ricaine, la justice suisse a ou-vert plus d'une vingtaine deprocédures, visant non seu-lement MM. Blatter et Platinimais aussi Jérôme Valcke,ancien secrétaire général dela Fifa. Nasser Al-Khelaïfi,président de beIN Media etdu Paris SG, a également étéentendu par la justice suisse,qui le soupçonne d'avoircorrompu M. Valcke pourl'attribution des droits dediffusion de deux Coupes dumonde. M. Lauber a du resterejeté les reproches de len-teur concernant les 25 en-quêtes ouvertes dans ledossier FIFA. Il a répété quecertaines pourraient êtrecloses en 2019, soit par unclassement soit par un ren-voi au tribunal.

Le chef du parquet suisse justifie ses rencontres avec Infantino 
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Kylian Mbappé (à gauche) et Neymar lors
d'un entraînement.
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Le président de la Fifa, Gianni Infantino.

Ph
o
to

 :
 G

e
tt

y 
Im

a
g

e
s/

 L
'U

ni
o
n


